
  
 
Depuis plus de vingt ans, son nom est indissociable des « Motordu », mais 
Pierre-Élie Ferrier, dit PEF, a aussi exercé ses talents comme essayeur de 
voitures de course, responsable de la vente de parfums pour dames, et 
dessinateur de presse. Jongleur de mots, Pef est également un auteur militant 
qui met souvent son crayon et sa verve au service de thèmes graves qui lui 
sont chers et se porte volontiers à la rencontre de ses jeunes lecteurs. 

 
 
 

 
Coups de gueule 
 
PEF. – La Ligue de l’enseignement va pratiquement disparaître. 
Je suis ému parce que nous sommes dans un théâtre et, il y a cinquante ans, mon père travaillait au 
théâtre de la Ligue de l’enseignement, qui s’appelait le Théâtre Récamier, juste à côté. 
Qui ai-je rencontré dans ce Théâtre Récamier et ici, au Vieux-Colombier, il y a un demi-siècle ? Jean-
Marie Serrault, Arthur Adamov, Jean Grémillon, Jean Vilar, Gérard Philipe, Jean Deschamps, Bob 
Wilson, Christiane Minazzoli, et même Jean-Paul Sartre – Jean-Sol Partre – que je suis allé chercher 
au Café de Flore pour le conduire au Théâtre Récamier… Mon père, qui était metteur en scène de 
théâtre, s’est toujours battu pour l’éducation populaire. Il faisait, dans le domaine amateur, ce que 
faisait Jean Vilar sur le plan professionnel : il montait de grandes pièces, Macbeth, Hamlet, Dom Juan, 
Grand peur et misère du Troisième Reich ; ç’a été mon école, et si je suis ému d’être ici, c’est en 
pensant à tous ces pionniers de l’éducation populaire. 
Sur le théâtre de papier que je fais, mon engagement, mon sens du rire, mon sens de l’émotion, ils 
viennent de tous ces grands frères comédiens, metteurs en scène, écrivains, qui, il ya cinquante ans, 
ont diffusé la culture dans le public. Ce que nous vivons de culturel aujourd’hui est présent grâce à ces 
grandes ombres qui nous ont précédés. Or j’ai appris récemment que la Ligue de l’enseignement va 
pratiquement disparaître, je pense notamment à la Fédération des œuvres laïques d’Indre-et-Loire, 
puisque deux cents mises à disposition de l’Éducation nationale vont être retirées, ce qui va couper la 
Ligue de l’enseignement de tous les moyens d’éducation populaire. 
 
Extrait de la journée d’étude du samedi 15 novembre 2008 « La littérature des enfants fait l’école » à 
l’initiative des éditions Casterman, l’école des loisirs, Flammarion-Père Castor et Gallimard jeunesse, 
au théâtre du Vieux-Colombier, à Paris. 
 
Pour lire l’ensemble des échanges, voici le lien : http://www.ecoledesloisirs.fr/index1.htm 
 


